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que " renier nu des points'foidamentatix de la foi, c'était La vie du Cardinal Sa .
rejoter lu fondement ième de la religion et détruire l'ai- de suint Charles Borromée, lo cardinalM.ing est ails-
torité doctrinale. " . ii simple dans sa vie. Mas com me il ddie toujouri

Une fois entré dans cette voie Mannihg oe coivninquit la gloite de Dieu, l bicn des iiincs et lamélioration de la
bientôt que l'Eglise ratholique sule a conservé la tradition condition du peuple, il ne iîégi aucule.ocçasion dc pa-
complulète du vrai christiôuismo, qu'elle olre dans son unité eir Public, et-do perlpaednlsé
un11e garaintic sûre de sa fidélité à garder la tradition. Un nions où il espère pronuouvoir cesgrandes fins.
dernier point restait à éclaircir " L'Eglis. catholique dans tctutes les parties de ht capitalepour pi -
n 'est-ello qu'un témoin humain, un dépositaire faillible? cher et reinîlir les devoirs. innombrables (e son episco-
Son témoignge loit-il être soumis i un examen préalable pat. il atoujcours trouver le temps de provoquer des ré-
Connu Un simple t éîîoigIî gm historique 7--On bien est- solutions dans les issiMblées populaires; d'envoyer los
elle pair elle-même ui témoin dliviin Y OJfre-t-elle sur soit mémoires aux sociétés littéraires oit scientifiques et d'6-
front la ilailque lumnineuse d'une 0é Est-ce cie(l es articles sur les grandes questions religieuses et
un fait surnaturel et- nié dumpeionde et qui porte s u le, ses, panticn:linre . uent pour

lui-même sa preniveý.. En un mot l'Eglise est-elle.Cii la .Vorth l.Amcica ot. cv. Mais en tout il 'a qn lsiii-
quelque ' soi-te la1 révélation d1 christ continué visiúlls- prbut ramener e i bercail doù elle

-Péesttdasntr la terre.sues l-.es pab e la c l t pnèores.

cesersettre nyli s eoir . inrlorables e onpico

Quand il fut évident pour tMaoing qul l'Eglise cateo- de dv ' so-
cique est nifestement la Vérité oriaurel rayonnant col ii nous lt trenmbler pour l'avenir. Il eit qny le
ici-las, il i'liésita poinnt - faire les sacr ifices que desit- pritre doit re.terjusqu'à la fin les temps rle Sel e la,
un 1itn telle coivictioîi. Il occupait. une grapde et scal tespour et la R u eite sLlses. a
ortate position ofdcueile ; il 1'hbintontî iniévdilte- v cardinal est rarcPevqte e la bémocratie (entedu
ient. das le Qens acceptable d mot) parce que, dans une se-

Pour u home consciencietx, honneurs et digynités ne i ou les distitiobl soir voni Ilisait lePour un homme coalncencieux ilioner et dignités.ne ciété oùt les distinctions sociatles vont s'affniblissant dic
p.ent l'as dans la balance quand il y a dans l'autre pla- plus Ci plus, .il possède les deux seules supériorités
tenu la versté. qu'elle accepte : celles de la science comnunicative et de

Le dimanche de la Passion 1S51, le IRév. Mclaining quit- la vertu austèro.
ta la secte de Cranmer et de Burnet pour P1Eglise de St - <" A voir ce vénérable octogénaire, écrivait dernière-
Aiguîstin et le St-Anselme . ment lIrish catholic, on lui dorincrait encore ait. moins

Xfyr Manunieinuj prétre, archeréque cardinal (1851, 1865' dix ans de'vie. Dien veuille les ini accorder ! Car le car-
1875).-Peu de temps après sa conversion, il reçut les dinal Manning est un des hommes les plus nobles de ca-
Ordres sacrés, et fut ordonné prêtre. Puis il se rendit a1 ractère, les plus afcectueuxet les plus distingués que lE-
Roine pour compléter ses études. . lise catholique puisso revendiquer en ce temps. "-La

A Rlome, M. Manning entra dans l'intimité le Pie IX : semaine Religieuse.
et cette intimité, les mnnées la rendirent aussi tendre que
profonde. Uwc audiene Poutijkale.-Parini les ecclésiastiqtes

Avant sa conversion, il était allé deux fois à Romle, et étrangers reçus lesamedi 10 aoûtpar l Saint-Père, v
dans son premier voyage ci 1848, il avait été reçu par le sa promenade habituelle (le l'après-midi, se trouvait le
Souverain Pont ife qui lui avait dit: Quand ou fait le bien, IL P. Kauhler, missionnaire de la congrégation du Saint-
Dieu donne sa grâce. Je prie tous les jours pour l'Angle- Esprit à Laudana, dans la préfecture ai)ostolique du Ba.-
terre. Cougo. Il conduisait avec lui deux j"unes chrétiens, JO-

Après avoir reçu le grade de Docteur en théologie, M. sep], et Louis, élevés dans l'orphelinat dola mission et.
Mainning revint en Angleterre. Il fonda bientôt une Con- baptisés depuis deux ans.
giégatioiî de prêtres séculiers nîomméus les Oblats (la St- Rien ne saurait donner tino idée deo la modestie. <le la
Ch<L arles 1.).rrm tic. Protonuotaire apostolique eiu ]EGO, le pieté et des maînières polies de ces deux emfatsmgrs

ocu igucd cardinal Wiseian col'] Aussi ont-ils éifé tons ceux qui les ont vus ieidaut le
iirehievêque du NWestîimî.isteri Io 30 avril 1865. court séjour qu'ils viennment (le faire cri Europe. Ils parlent

Il îssistit au concile (lit Vatican oit il fut très remarqulé, courniient le postugai, l0 françair et l'allenèd, outre
t il oi a écrit nue histoire très instructive. Dans lit suitpe rlidiomete do lotir pays.

il défendit la doctrine de lifaillibilité.conitre les objec- Le Saint-Père a dlaigné les interroger, letir dellander
tiolîs falitaisizaes de Gladîstone. >leurs nums et s'inforner de tout ce qui les concernait

Mgr Maninug fut. créé cardinual par Pie IX cui 1875, -couibien rites-vous d'enfinlts ài l'école t eI icl ,issioi
avEpc le titre le SS. Aaddé et Grégoirp iré fonte a tulio. du B

Ssoi, côté, le gouiverninemt anglais a reconnu ss - - . 9onis et plus de 60 filles, Très-Snint-Pèe.

sph ctVos, res davnis Prhlntdamsine

i-vices exceptionnels et sa grande conmpétence pont-s encore
toutes is questios sé charité et d'éducation, Ci le 3oS111- Oui, ès-Stint-Pèe, uais ils ne aot pas encore

hlsîilit, esi 1865, ieoitbre le la commission royale pour le convertislet ins piins bien le boî Dieu qu'il les éclaire
c t let de lacoMianinis- etsu uccéda d chrétiens coaria Wisoes.e

trioh q royale pour lInstmction ubeirue. - Pourquoi êtes-voars venus cii 186rope.?


